
13

qu.lo.3t,elEgl.so a propos,,.cot confirmé,, par 1. plus grave jugemon. il n'y
.eu,.osV..o„nersiccUod«ctrineaoxci,étanl do piété, de scntLl./^n ^cd amour,.hezo. pasteurs mêrno do l'Eglise et chez les peuples fidèles, qu'lsse

sontglonl.es delà professer, d'une manière jour en Jour plus éclatante e lenon neleurest plus doux et pluscher que d'I.onnorer. de vénérer, d'indic,u r ëdo célébrer partout, avec une dévotion ardente, la Vierge Mère de Dieu, colo
sans tache or,gu,elle. Aussi, ,lès les temps anciens, les Pontifes, les memlLsdu cierge les ordres religieux, les empereurs mêmes et les rois, ont demandé i.,!
s amment a ce S.ege apostolique do définir l'Imn.aeulée Conception delà très sainte
MercdeDieucommedogmedelafoi catholique. Ces demandes ont été renou-
velées auss.de notre temps et surtout auprès de notre prédécesseur Grégoire XVId heureuse memoi.e, et nous ont été aussi ad.-essées à nous-mêmes, soit parlesLveques so.tpar le clergé séculier, soit par les ordres .-eligieux, par les sou-verains et parles peuples fidèles.

Aussi, connaissa,.l parfaitement toutes ces choses, y trouvant pour Nous-même
les moUfs de la plus grande joie et en faisant l'objet d'un sé.-ieux examen, à peineavons-Nons te, malgré Notre indignité, porté, parles desseins mystérieux de la
d.v,neIVov.dence, sur cette chaire sublime de Pie.re, pour prendre on main le
gouverna.l de toute l'Eglise, que dans le sentiment de vé,iération, de piété et d'à
niourdo,,t Nous fûmes, dès Notre enfance, pénét.-é pour la t,ès-Sainte Vierge Marie'
Me.-e de D.eu. Nous avons attaché le plus g,-a„d prix à faire tout ce que privait en-core des.ror l'Eglise pour honorer davantage la Bienheureuse Vierge et donner unnouvel éclata ses pré,-ogatives. Mais, voulant apporter en cela toute la malu-nte possible, No:.s constituâmes une Congrégation particuliè..e formée de plusieursde Nos Vénérables F.-è.-es les Ca.-dinaux de la sainte Eglise Romaine, distii^

"
urpn.dence et lem- science dans les choses divines; Nous choisîmes on o tantdanslecle..gé séculier que dans le clergé régulier, des hommes profondém
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posassent leur propre sentiment. Et quoique la réception des demandes qui Nou*


